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Education missionnaire au foyer, en
vacances et pendant l'année scolaire

De notre temps, l'éducation missionnaire n'est pas facile pour mille
raisons. Raison de plus pour réfléchir sur l'orientation à donner à cette
éducation et pour lui fournir un soubassement solide. Les pages qui
suivent voudraient suggérer des indications en ce sens. Il faut d'abord insuffler

une âme à notre attitude en famille et à notre comportement
pédagogique.

Une âme

Avoir des convictions profondes, créer une atmosphère au foyer et
dans les relations entre parents et enfants, tel est l'essentiel. C'est plus
important que toutes les recettes et les industries. Ceci est du domaine
de l'être plus que de l'agir. Charles de Foucauld disait que l'on fait du
bien plus par ce que l'on est que par ce que l'on fait. Si l'on est missionnaire,

tout le reste en découlera. C'est comme un parfum qui remplit la

pièce, comme une teinte qui colore tout un tableau, comme une joie
profonde qui illumine même inconsciemment tout un groupe.

Un souci

Etre missionnaire, qu'est-ce que cela veut dire? Il ne s'agit pas seulement

d'être membre vivant des œuvres missionnaires pontificales, de
donner généreusement au jour des missions, ni même de prier régulièrement

pour le salut du monde. C'est de beaucoup plus qu'il est question.

D'un souci de chaque instant, d'une préoccupation dévorante, d'une
flamme qui embrase toute la vie.

Hiérarchie des valeurs

Essentiellement, cela consiste à conférer en son cœur et en son action
une importance majeure au salut des hommes, au salut de tous les
hommes et particulièrement aux deux milliards d'humains qui n'ont pas
encore perçu le message du Salut du Christ. Bien sûr, nous devons nous
préoccuper de la santé, de la vie économique et sociale, de la culture
de ces pauvres parmi les pauvres. Bien sûr, nous devons nous engager
dans la campagne contre la faim, encourager nos enfants à devenir des
coopérateurs désintéressés et combattre pour l'instauration d'un ordre
plus juste sur la terre. Mais la visée suprême de notre comportement.



le cœur de notre cœur, c'est que tous les hommes participent activement
et consciemment à la rédemption du Christ, c'est que tous, avec leurs
richesses propres et leurs valeurs ancestrales, fassent partie de l'Eglise
en tant que corps vivant et visible.

Citoyen du monde

L'essentiel est donc de promouvoir de toutes nos forces et avec toutes
celles de notre famille ce grand dessein, ce dessein primordial de l'amour
sauveur de Dieu. Tout le reste est secondaire puisque là nous sommes
au cœur de la volonté divine dans la création, l'incarnation et la rédemption.

Parallèlement, cette attitude engendre un amour universel, non pas un
pur sentiment philanthropique ou humanitaire mêlé d'exotisme et de
pitié, mais un amour vrai, comme celui de Dieu, à base d'estime, de
respect et d'intérêt. Etre citoyen du monde, non pas pour des raisons purement

humaines, mais parce que l'homme, tout homme, est fils de Dieu,
racheté par Dieu, appelé à la vision éternelle de Dieu. Une charité donc
au grand sens du mot, une charité divine, qui fait que Dieu aime en nous
tous les hommes et toutes les civilisations.

Le racisme

En conséquence, notre attitude en famille se méfiera de tout comportement

égoïste, raciste, de tout sentiment de supériorité et de mépris,
de ces moqueries faciles et bêtes devant les traditions étranges et étrangères

à notre civilisation. Il faut être sur ce point vigilant et attentif. Si
facilement se glisse l'ironie ou bien la détractation systématique de ce
qui ne nous est pas familier. Mais il ne suffit pas de veiller à tout ce qui
pourrait être défavorable ou dommageable aux autres, il faut les aimer
tels qu'ils sont, avec leurs coutumes, leurs religions, leurs habitudes de
vie. Bien plus, nous devons avoir un intérêt particulier pour ces peuples
lointains, une affection instinctive et préétablie, une sorte de préférence
pour les habitants de l'Afrique, de l'Amérique latine et de l'Asie. Sans
oublier les proches, nous devons accorder une attention soutenue à nos
frères d'outre-mer que tant de choses apparentes séparent de nous.

Rayonnement

L'attitude que nous venons d'analyser est rare, il faut bien le reconnaître

et l'avouer, parmi les chrétiens polarisés par d'autres problèmes plus
immédiats et axés sur d'autres préoccupations. Les chrétiens ont la
volonté de faire contrepoids, d'être comme les délégués à la mission
lointaine sans renier leurs obligations envers la mission intérieure ni
prétendre à je ne sais quel monopole.

Pratiquement

Cet état d'esprit, comment rayonnera-t-il sur leur existence? De mille
façons dont nous ne ferons que donner quelques exemples. Disons en



bref que tout doit être pénétré de cet état d'esprit de et cette profonde
conviction: notre prière comme nous le dirons plus loin, mais aussi notre
système éducatif, notre budget, nos lectures et même nos loisirs, les
conversations à table et en dehors, le commentaire des émissions de
radiotélévision et des séances de cinéma, occasionnellement des chansons et
des pièces de théâtre, la lecture des journaux et des revues. C'est toute
l'existence individuelle et collective qui doit être prise dans ce réseau
d'esprit missionnaire, imbibée de cette coloration, animée de ce dessein.
Rien n'échappe à notre volonté de participer à l'accroissement du Royaume

de Dieu. Comme un grand amour pénètre et transforme toute une
vie, occupe le cœur et l'esprit, la flamme de la mission dévore et brûle
tout sur son chemin.

Pas de sermons

Les enfants et les jeunes ne peuvent pas ne pas sentir cette brûlure
et se réchauffer à cette flamme. Il ne s'agit pas de leur faire des exhortations

hors de propos, ces sermons qu'ils détestent, mais de faire partager

insensiblement et par contagion une conviction, d'allumer une flamme
avec notre ardeur. Les parents doivent communiquer une espérance, un
optimisme et un bonheur qui entraînent tous les habitants du logis. De
même ils créeront cette passion commune pour les pays lointains et pour
le progrès spirituel de leurs peuples.

Moyens pratiques

Bien sûr, on s'engagera dans ce but à participer activement aux œuvres
missionnaires d'Eglise: Enfance missionnaire pour les plus petits, Service
missionnaire des jeunes. Propagation de la Foi et Saint-Pierre Apôtre
pour le clergé local. Bien sûr, on utilisera mille moyens pratiques: crèche
missionnaire, exposition, cahier missionnaire, collection de timbres,
lectures appropriées, etc. Mais encore une fois, tout cela découlera comme
de soi d'une conviction approfondie. La vigueur de la source engendrera
un fleuve puissant qui irriguera tout et donnera vie à tout le reste. C'est
l'esprit fondamental qu'il faut sans cesse réchauffer et nourrir, les
applications viendront d'elles-mêmes.

Prière

Il reste à dire un mot d'un point essentiel. Cet esprit est une grâce
qu'il faut demander instamment. C'est Dieu qui nous fera participer à

son amour sauveur, c'est lui qui insérera en nous ce désir de prendre
part au salut du monde, qui nous fera part de quelque chose de sa charité

pour tous les hommes. Demandons avec persévérance et humilité
cette grâce importante qui transformera toute notre vie et changera
l'atmosphère de notre foyer.

Tout naturellement notre prière et la vie sacramentelle prendront une
coloration missionnaire. En pareil domaine, le vœu et l'effort de l'homme
sont impuissants. Il est nécessaire de recourir à la puissance et à la générosité

de Dieu. Il suscite les vocations missionnaires dont le monde a
tant besoin, il soutient les hérauts de l'Evangile dans leur labeur difficile,



il parle aux cœurs et agit en eux pour qu'ils se disposent à accéder à
la foi. Les obstacles sont si grands sur le chemin du baptême, placés
par le démon et le fonds mauvais de l'homme, par la tradition et le poids
du milieu environnant, par les circonstances et l'ambiance générale I aï -

cisme, matérialisme, communisme, etc.) que rien ne se fera si l'Esprit de
Dieu n'intervient pas puissamment.

Là encore, une attitude individuelle ne suffit pas. Il est normal que
chacun des parents et les deux ensembles prient intensément pour la con-
conversion des hommes et la croissance du corps mystique. Il est nécessaire

que l'habitude de cette prière soit donnée aux enfants tout jeunes.
Mais il faut encore que la prière missionnaire soit un des éléments de
la vie au foyer. L'exemple des adultes sera ici d'un grand poids, mais
aussi une parole dite à propos, la prière en commun lors de certaines
circonstances si elle n'est pas possible tous les jours. On s'ingéniera à

trouver ces occasions, à les susciter sans indiscrétion ni maladresse.
Une influence trop marquée, trop continue et indiscrète obtiendrait l'effet
contraire à ce qu'on souhaite.

Voilà donc un programme ambitieux mais réaliste qui s'offre à tous les
chrétiens convaincus, avec des variantes et des adaptations, quelle que
soit leur condition de fortune ou leur situation. Il faut s'y engager sans
retard et de temps à autre voir entre adultes ou, pourquoi pas? en assemblée

générale de la famille, où nous en sommes. La pédagogie active
joue ici à plein. Plus nous demanderons aux jeunes leurs idées, leurs
suggestions, leur participation, plus ils risquent de prendre au sérieux
cet aspect essentiel de notre foi et de leur vie chrétienne. Ne disons pas
que c'est impossible. Certains le font, beaucoup peuvent le faire à leur
manière à eux. L'essentiel est d'essayer courageusement et avec ténacité.
S'il y a grâce à nous plus d'amour et de foi sur la terre, Dieu sera content
de nous et nous n'aurons pas perdu notre temps ici-bas.
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